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Notice de la Division de Police 
du Département de Justice et Police1

Copie
No Bern, 10. November 1944

Betrifft Konferenz vom 11. November 1944, 10.00 Uhr, im Sitzungszimmer 36, 
II. Stock, Schweizerische Nationalbank.

Meine Erkundigungen bei Herrn Legationsrat Dr. Kohli haben ergeben, 
dass Herr Generaldirektor Dr. P. Rossy zu der Konferenz vom 11. November 
1944 eingeladen hat. Herr Inspektor Wyss von der Schweizerischen Volksbank 
in Bern gibt mir telefonisch folgende Auskünfte über die voraussichtlichen 
Traktanden an der erwähnten Konferenz:

Herr William John Sullivan von der britischen Gesandtschaft in Bern, sowie 
Herr Daniel J. Reagan, Attaché bei der amerikanischen Gesandtschaft in Bern 
hätten in letzter Zeit die Tätigkeit der Schweizerischen Volksbank in Bern bei 
der Verwaltung der Flüchtlingsvermögen beanstandet. Der Volksbank seien 
folgende Vorwürfe gemacht worden:

1) dass sie überhaupt ausländische Noten von Flüchtlingen in Schweizergeld 
umgewechselt habe;

2) dass sie die Umwechslung der ausländischen Noten, oft zu für die Flücht­
linge unvorteilhaften Kursen gemacht habe ;

3) dass sie für ihre Tätigkeit bei der Verwaltung der Flüchtlingsvermögen 
hohe Spesen erhoben habe.

Die amerikanischen und britischen Vertreter würden offenbar befürchten, 
dass in der nächsten Zeit auch Faschisten und Nazionalsozialisten als Flücht­
linge in die Schweiz kommen und dann deren in die Schweiz mitgebrachten 
Noten durch die Schweizerische Volksbank in Bern auch umgewechselt 
würden.

Von der französischen Vertretung in der Schweiz sei der Volksbank ferner 
mitgeteilt worden, dass sich viele Kollaborationisten aus Frankreich nach 
Norditalien geflüchtet hätten, unter Mitnahme erheblicher Beträge in französi­
schen Noten. Deshalb wünsche wahrscheinlich auch Frankreich, dass die 
Volksbank den Handel mit ausländischen Noten ganz einstelle oder möglichst 
stark einschränke.

Herr Sullivan von der britischen Gesandtschaft hat bei der Schweizerischen 
Volksbank in Bern durchblicken lassen, dass die Volksbank wegen ihrer Tätig­
keit bei der Verwaltung der Flüchtlingsvermögen auf die schwarze Liste gesetzt 
werden könnte.

An der Konferenz vom 11. November 1944 wird also voraussichtlich das 
Problem der Dollarkonversion für Flüchtlinge nicht behandelt. Zur Behand-

1. Rédigée par H. M eyer pour le Chef du Département, Ed. von Steiger. Cf. aussi N ° 284.
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lung dieses Problems wäre bei der Schweizerischen Nationalbank Herr Gene­
raldirektor Hirs zuständig. Ferner müsste jedenfalls ein Vertreter des eidgenös­
sischen Finanzdepartements zugezogen werden, da auch dieses im kleinen 
Komitee, das über die Übernahme von Sperrdollars durch den Bund zu ent­
scheiden hat, vertreten ist2.

2. Cf. aussi E 2001 (D) 3/275 et E 2001 (E) 2/559.
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Le Général H. Guisan 
au Directeur du « Journal de Genève», R. Payot

Copie
L  Personnel-Confidentiel Quartier Général de l’Armée, 11 novembre 1944

Comme vous le savez, les engagements que j ’ai pris pour ces prochains jours 
m ’empêcheront, à mon très vif regret, de vous recevoir avant votre départ. 

Je charge donc le Lt. Colonel Barbey de vous remettre la note ci-jointe1 et 
de vous exposer de ma part, avant votre voyage, ce qui est susceptible de nous 
intéresser et de nous servir. 

Je vous remercie d’avance et serai très heureux de vous accueillir et de vous 
entendre à votre retour si vous voulez bien accepter de venir prendre un repas 
à mon Quartier Général.

1. Cette notice a le contenu suivant:
1.- Le Général Guisan regrette que l’observance d ’une stricte neutralité l’empêche de pren­

dre contact, personnellement, avec le Général de Lattre de Tassigny à la frontière franco-suisse.
2 .- Le Général Guisan serait très heureux qu’une mission suisse pût être accréditée auprès de 

l’armée française afin de recueillir ses expériences dans la phase actuelle de la guerre. Cette 
mission pourrait revêtir la forme d ’un ou de plusieurs voyages sur le front. Elle serait composée 
de manière à éviter au commandement toute arrière-pensée d’indiscrétion. Au cas où ce vœu 
serait accueilli favorablement, il conviendrait qu’une invitation fût adressée au Commandant 
en chef de l’Armée suisse par la voie officielle.

3 .- Le Général Guisan remercie vivement le Général Béthouart de la note qu’il a bien voulu 
lui communiquer par l’entremise de M. J.A. Jaeger [Cf. ci-dessus N° 283]. Il sera tenu compte 
des suggestions du Général Béthouart concernant les signes apparents permettant de situer le 
territoire helvétique, ainsi que pour l’évacuation éventuelle des enfants habitant la zone mena­
cée. Au cas où le Général Béthouart aurait à adresser l’autre communication à laquelle il fait 
allusion, il serait bon qu’il précisât à l’avance le point de la frontière d ’où cette communication 
serait adressée. Il y aurait lieu de choisir un poste de douane, d’où l’on procéderait:

-  soit par téléphone, au N° 9.12.80;
-  soit par télégramme ou par lettre, à l’adresse: «Poste de campagne 5231».
A u bas de la copie, B. Barbey a écrit: A remettre par Lfieutenant-J Col[onel] Barbey à 

M. Payot le lundi 13.11.44 à Genève (E 5795/341).
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